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Reportages et questions
Chaque 
numéro gratuit
 
de 
Le Monde en Marche
 comprend : 
1) un fichier PDF 
et
2) un fichier Word 
Ceux-ci 
renferme
nt
 
seulement
 
les reportages et les questions. Ce
s
 fichier
s
 
ne
 contien
nen
t 
pas
 les
 
Corrigés. 
Ce fichier 
Word
 permet aux élèves de faire leurs devoirs en utilisant un ordinateur à l’école ou à la maison. Les enseignants peuvent assigner l’ensemble ou une partie des tâches aux élèves par le biais d’un courriel avec pièce jointe ou d’un site Web de l’école. Le fichier 
Word
 aide également les enseignants à :
• 
modifier et formater facilement le contenu, p. ex. en changeant les 
polices de caractères 
et leur 
taille
• créer un document PDF et utiliser le Mode lecture à haute voix d’Adobe Reader
• économiser du papier et les frais de photocopie et à protéger l’environnement
• développer les compétences en informatique des élèves et à encourager ces derniers à les utiliser
Que pouvez-vous faire d’autre avec le fichier Word?
1) 
Vous
 pouvez aisément télécharger le fichier dans Google Docs et le partager avec vos élèves et/ou des collègues de votre école. 
Regardez comment faire ici :
https://support.google.com/drive/answer/2424368?hl=fr
2) Vous pouvez faire traduire dans une autre langue le document ainsi téléchargé (voir 
Outils>Traduire un document
). Google Docs créera une nouvelle copie du fichier original, mais vous devrez éditer le document pour qu’il réponde à vos exigences. Google Docs effectue des traductions dans plus de 100 langues dont l’espagnol, le mandarin et l’allemand. 
Regardez comment faire ici :
https://support.google.com/docs/answer/187189?hl=fr&co=GENIE.Platform=Desktop
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Malmené par la mer
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Par un matin froid d’hiver, le 15 février dernier, un blizzard violent faisait rage au large de la côte ouest accidentée de Terre‑Neuve. Les rafales de vent dépassaient 120 kilomètres heure et les vagues atteignaient six mètres de hauteur. Le capitaine du MSC Baltic III sentait le navire trembler sous l’impact des vagues contre la coque. 
Long d’environ 207 mètres (soit la taille de deux terrains de football), le navire avait quitté Montréal avec 470  conteneurs remplis de marchandises allant de denrées alimentaires au bois d’œuvre. Il transportait également environ 1,6  million de litres de carburant lourd et de gazole à usage maritime. 
Ce navire avait souvent navigué dans ces eaux dangereuses, en traversant la baie des Îles pour rejoindre la ville de Corner Brook. Mais cette fois-ci, c’était différent. Le temps s’était détérioré plus rapidement que prévu et, dans l’obscurité, les pires craintes de l’équipage se concrétisaient.
Urgence!
Soudainement et sans avertissement, le cargo est tombé en panne. Il était impossible de le diriger et de le maintenir face au vent et aux vagues. En mer agitée, cela est dangereux, surtout près d’un littoral rocheux où l’eau est peu profonde. Sans puissance, le Baltic III est devenu un morceau de bois flottant de 33 767 tonnes à la merci d’un océan déchaîné. 
La tempête a poussé le navire en panne vers le rivage. L’équipage a tenté d’utiliser l’ancre du navire, mais sans succès. Au petit matin, le MSC Baltic III s’est échoué sur un plateau rocheux à Wild Cove, sur la côte ouest de Terre-Neuve.
Un sauvetage éprouvant
Lorsqu’un navire est échoué, la sécurité de l’équipage est la priorité absolue. Le navire s’était échoué sur des rochers dans des conditions hivernales difficiles. Le risque que la coque ait été endommagée était élevé, ce qui augmentait la probabilité qu’il prenne l’eau et mette en danger la vie des marins. Le Baltic III a donc lancé un appel de détresse et alerté les autorités de la situation d’urgence. 
Divers intervenants, dont la Garde côtière canadienne et l’armée, ont réagi rapidement. Un hélicoptère de sauvetage Cormorant de l’ARC est arrivé de Gander et a évacué les 20 membres de l’équipage du navire. La bonne nouvelle : aucun blessé n’a été signalé, malgré les conditions météorologiques difficiles.
Un long processus
Une fois que l’équipage était en sécurité, l’attention s’est portée sur le navire lui-même. Contrairement à une voiture endommagée qui peut parfois être poussée sur le bord de la route, un cargo échoué peut être très difficile à déplacer, et les opérations de sauvetage peuvent prendre des mois. Les tentatives pour remettre à flot rapidement le Baltic III, qui appartient à la Mediterranean Shipping Company, basée en Suisse, ont échoué car sa coque avait été percée. De l’eau s’était infiltrée dans le navire et certaines parties de sa structure avaient été gravement endommagées. 
En conséquence, des spécialistes formés au sauvetage et à l’enlèvement des navires échoués ont été appelés à la rescousse. La Garde côtière, en collaboration avec des entrepreneurs privés, a commencé à organiser une intervention à long terme pour stabiliser le navire. Leur objectif était de s’assurer qu’il ne se brise pas et d’enlever autant de carburant et de matières dangereuses que possible. Ils voulaient également empêcher la pollution de se propager dans l’océan et sur le littoral voisin.
Protéger la mer
Quel type de pollution? Un des plus grands dangers provenant d’un navire échoué est le carburant qu’il transporte. Le carburant lourd peut causer de graves dommages s’il est déversé dans le milieu marin. C’est pourquoi, au cours des mois qui ont suivi, les équipes de sauvetage se sont d’abord efforcées de retirer le carburant du navire. À l’été, elles avaient réussi à pomper la majeure partie du carburant lourd des réservoirs du navire. Heureusement, les quelque 1 600 tonnes retirées ont permis de réduire le risque d’un déversement grave.
Venaient ensuite les conteneurs d’expédition. Certains étaient vides, mais la plupart étaient remplis de marchandises diverses. À la fin de l’année 2025, des centaines d’entre eux avaient été déchargés. Cependant, quelque 46 conteneurs restaient coincés sous le pont et immergés sous l’eau, ce qui en rendait l’accès difficile. Ces conteneurs doivent être vidés et retirés un par un, un processus minutieux qui nécessite des conditions de travail calmes et sûres.
Une bataille contre les conditions météorologiques
Les travailleurs ne pouvaient toutefois pas compter sur les conditions météorologiques. Même après que le danger immédiat de l’échouement a été écarté, le Baltic III n’est pas resté immobile. Les tempêtes violentes de la région ont martelé à plusieurs reprises le navire échoué, ce qui a déformé sa coque en acier. Résultat? Certaines parties de la structure ont bougé et l’équipement de sauvetage à bord a été endommagé. 
De plus, chaque fois que le mauvais temps frappait, les opérations de sauvetage devaient être interrompues. Les vents violents, la mer agitée, les grosses vagues et la neige aveuglante rendaient les opérations dangereuses. Cela signifie qu’une grande partie du travail, déjà difficile et technique, s’est étalé sur des semaines et des mois.
Inquiétudes de la communauté
Pendant ce temps, les habitants suivent la situation de près. Les pêcheurs et les résidents craignent que le navire endommagé ne libère davantage de débris ou de polluants s’il continue de se détériorer. La santé de l’océan, du littoral et des pêcheries locales est en jeu. De nombreuses familles dépendent de ces ressources locales pour leur subsistance.
« La situation est assez grave », a dit Jeff Childs, un pêcheur local. « La majeure partie du pétrole a été récupérée, mais on m’a dit qu’il restait encore 20 tonnes de pétrole résiduel à bord. »
Gerard Joyce, pêcheur de homards à Lark Harbour, s’inquiète des dommages potentiels pour la zone de pêche abondante des environs. 
« Tous ces produits chimiques à bord du bateau se répandent sur les homards qui s’y trouvent. Il y a toujours quelque chose qui s’échappe du bateau », a-t-il déclaré. « Il faut retirer cela avant qu’un drame ne se produise. Si on ne peut plus pêcher, ce sera la fin de cette communauté. »
De leur côté, les patrouilles de la Garde côtière et des drones ont surveillé les plages voisines à la recherche de pétrole et de débris. Les travailleurs ont nettoyé des petites taches de pétrole et des boules de goudron, signes que de la pollution avait atteint le rivage, mais rien de catastrophique ne s’est échappé.
Et maintenant?
La situation se maintient. Pour l’instant, le Baltic III reste échoué. Les équipes de sauvetage poursuivent leurs plans pour décharger davantage de marchandises et de carburant, et se préparent à retirer le navire. Elles devront peut-être le démanteler ou trouver un moyen de le remorquer en mer lorsque les conditions météorologiques le permettront.
Ces efforts soulignent à quel point les accidents maritimes peuvent être difficiles à gérer. Les conséquences sur l’environnement, l’économie locale et la logistique nécessaire pour transporter des marchandises à travers le monde peuvent être graves. L’échouement du Baltic  III nous rappelle que la mer est puissante, imprévisible et parfois impitoyable, et qu’une planification minutieuse, une réaction rapide et des efforts persistants sont essentiels lorsque les choses tournent mal. 




Pourquoi des bateaux s’échouent-ils?
L’échouement du MSC Baltic III n’est pas seulement une question de malchance. Il résulte de la réunion de plusieurs facteurs scientifiques et techniques : les conditions météorologiques, la physique des océans, le design du navire et la géographie côtière. 
L’ouest de Terre-Neuve se trouve sur la trajectoire de tempêtes hivernales puissantes. Ces tempêtes génèrent de grosses vagues et des vents violents qui poussent les eaux de surface vers le rivage. Lorsqu’un navire perd de sa puissance à proximité de la terre ferme, même brièvement, les vagues peuvent déplacer des milliers de tonnes d’acier comme s’il s’agissait d’un bateau jouet. Le type de vagues a également son importance. L’énergie des vagues augmente avec leur hauteur et la période entre deux vagues. Les vagues à longue période sont plus puissantes et peuvent pousser un navire sans puissance contre les rochers avant que l’équipage n’ait le temps de réagir.
Pour compliquer les choses, les porte-conteneurs modernes dépendent presque entièrement de leurs moteurs pour se diriger. Sans propulsion, le gouvernail devient inefficace, les ancres peuvent ne pas tenir dans une mer agitée et le navire se tourne latéralement par rapport aux vagues, ce qui augmente la traînée. On appelle cette situation une « perte de la gouverne de direction ». Si cela se produit près du rivage, l’échouement est souvent inévitable. Et une fois qu’un navire s’échoue, sa coque peut se fissurer ou se déformer. L’eau de mer entre à l’intérieur, ce qui alourdit le navire et modifie son équilibre. Même si la marée monte, le navire peut rester coincé près du rivage.
Mais ce n’est pas tout. Dans les régions froides, l’acier devient moins flexible. Les chocs répétés des vagues peuvent fatiguer le métal, gauchir les plaques et affaiblir la coque, ce qui rend dangereux, voire impossible, de remettre le navire à flot. Les navires transportent du carburant lourd, qui est épais et s’écoule lentement. Dans l’eau froide, celui-ci devient encore plus visqueux et difficile à nettoyer.












ancre : a objet lourd attaché à un bateau par une corde ou une chaîne et qu’on jette à l’eau pour maintenir le bateau en place
ARC : Aviation royale canadienne
coque : partie principale ou enveloppe extérieure d’un bateau, d’un navire ou même d’un réservoir, qui empêche l’eau d’entrer et maintient les personnes / cargaisons à l’intérieur
Garde côtière : organisation qui fait respecter les lois maritimes d’un pays et qui vient en aide aux personnes ou aux bateaux en détresse
gouvernail : lame mobile située à l’arrière d’un navire ou d’un avion, utilisée pour contrôler la direction 
propulsion : action de pousser ou de faire avancer un objet
sauvetage : action de sauver des biens de la destruction
visqueux : un liquide visqueux est épais et collant et ne s’écoule pas facilement



 Questions de compréhension

1. Énumère au moins quatre faits importants sur le MSC Baltic III.


2. Décris les conditions météorologiques auxquelles ce cargo a été confronté le 15 février dernier. 


3. Explique pourquoi le navire a commencé à dériver latéralement. 


4. Décris ce qui s’est passé ensuite.


5. Pourquoi le navire n’a-t-il pas pu être remis à flot?


6. Décris ce qui s’est passé dans les semaines et les mois après l’échouement. 


7. Comment l’objectif des opérations de nettoyage a-t-il évolué au cours de l’été?


8. Explique pourquoi de nombreux résidents sont inquiets. 




 Questions pour aller plus loin

1. Le reportage cite un pêcheur local près du MSC Baltic III échoué : « La situation est assez grave. La majeure partie du pétrole a été récupérée, mais on m’a dit qu’il restait encore 20 tonnes de pétrole résiduel à bord ». 
Selon toi, en quoi la vie de la communauté locale de Lark Harbour, à Terre-Neuve, changerait-elle si du carburant fuyait sur son littoral? Donne des raisons pour appuyer ta réponse.





2. Après avoir lu des informations sur cet incident et sur les défis associés à l’exploitation de porte-conteneurs, envisagerais-tu une carrière dans le génie maritime, dans la Garde côtière ou comme membre d’équipage d’un navire? Donne des raisons pour appuyer ta réponse.





3. Les porte-conteneurs peuvent transporter jusqu’à 24 000 conteneurs en même temps. Ils livrent toutes sortes de marchandises à travers le monde, y compris des voitures, des meubles, de la nourriture, des vêtements, des appareils ménagers, du carburant, etc. En quoi ta vie serait-elle différente si, pour une raison quelconque, les porte-conteneurs n’étaient plus autorisés à naviguer? Donne des explications.







 Questions à explorer en ligne
Nota : Les liens ci-dessous sont fournis à https://www.lesplan.com/fr/liens afin d’en faciliter l’accès.

1. Regarde ces résumés des efforts faits pour stabiliser et nettoyer le MSC Baltic III :
https://ici.radio-canada.ca/nouvelle/2147474/goguen-sauvetage-cargo-baltic-helicoptere 
https://www.yout-ube.com/watch?v=MFEZnHpr_kI&t=8s [7:03] [en anglais]
Qu’as-tu appris?

2. Regarde et lis ces mises à jour qui mentionnent l’impact des conditions météorologiques extrêmes sur les efforts de sauvetage :
https://ici.radio-canada.ca/nouvelle/2206462/msc-baltic-cargo-vents-tempete-debris  
https://ici.radio-canada.ca/nouvelle/2177406/msc-baltic-iii-echoue-terre-neuve 
https://www.yout-ube.com/watch?v=uHBkt6UwKYk [3:45] [en anglais]
Décris les conditions météorologiques qui rendent ce sauvetage difficile. 

3. Consulte cette ligne du temps complète des efforts de sauvetage fournie par le gouvernement du Canada et la Garde côtière :
https://www.canada.ca/fr/garde-cotiere-canadienne/organisation/operations-en-direct.html
Quelles questions te poses-tu?

4. Visite le site officiel de la Garde côtière canadienne :
https://www.ccg-gcc.gc.ca/index-fra.html  
Qu’as-tu appris?

5. Regarde le sauvetage spectaculaire de l’équipage du MSC Baltic III :
https://www.yout-ube.com/watch?v=BaoC9DQ7j38 [5:31] [en anglais] 
Énumère cinq adjectifs pour décrire le sauvetage.

6. Découvre comment on charge les porte-conteneurs :
https://www.yout-ube.com/watch?v=2JcHMhtH6_s [6:14] [en anglais]
Énumère trois idées que tu trouves intéressantes.

7. Consulte cette infographie sur la façon dont le gouvernement fédéral protège les eaux canadiennes contre les déversements de pétrole :
https://tc.canada.ca/fr/transport-maritime/securite-maritime/prevenir-deversements-hydrocarbures-dans-eaux-canadiennes-infographique
Qu’as-tu trouvé d’intéressant?

8. Apprends-en davantage sur le plan de protection des océans du Canada :
https://tc.canada.ca/fr/campagnes/plan-protection-oceans
Quels rapports peux-tu établir avec ce plan?  

 Méli-mélo
A. Sur la ligne fournie devant chaque question, inscris la lettre qui correspond à la meilleure réponse :  
______ 1. Quel port le Baltic III a-t-il desservi en dernier et quelle était sa destination?
	a) Montréal / Corner Brook	b) Boston / Channel-Port aux Basques
	c) Toronto / Halifax	d) Québec / Gander
	e) New York / St. John’s
______ 2. Qui a secouru l’équipage du Baltic III? 
	a) un hélicoptère de la Garde côtière 	
	b) des bénévoles de l’équipe de recherche et de sauvetage de la baie des Îles 
	c) un destroyer de la marine américaine 	
	d) un bateau de patrouille de la Garde côtière
	e) un hélicoptère de l’ARC
______ 3. Après le sauvetage de l’équipage du Baltic III, la priorité suivante était de :
	a) retirer les 470 conteneurs	
	b) retirer le carburant
	c) réparer les trous dans la coque du navire
	d) récupérer les conteneurs qui transportaient des marchandises de valeur
	e) compenser les résidents qui ne pouvaient pas pêcher

B. Indique V (Vrai) ou F (Faux) devant chaque énoncé. Si un énoncé est Vrai, écris sur la ligne un fait important ou un détail pour appuyer l’énoncé. Si un énoncé est Faux, écris la version correcte sur la ligne.  

______  4. Vrai ou Faux? La Mediterranean Shipping Company est propriétaire du Baltic III et l’exploite.

______  5. Vrai ou Faux? La plupart des conteneurs du Baltic III étaient vides.

______  6. Vrai ou Faux? Tous les membres de l’équipage du Baltic III ont été secourus sans blessure.

C. Remplis les blancs afin de compléter chaque phrase.			
7. Le Baltic III mesure environ l’équivalent de _______________________ terrains de football. 
8. Le Baltic III s’est échoué sur la côte _______________________ de Terre-Neuve. 
9. Lorsqu’un bateau perd de la puissance, on appelle cela une « perte de la _______________________ de direction ».

D. Réponds à la question suivante en un paragraphe. (Utilise une feuille séparée si nécessaire.)  
10. Selon toi, qui devrait être responsable du sauvetage, du nettoyage et de la récupération du Baltic III? Qui devrait être compensé pour tout dommage causé par le naufrage? Donne des raisons pour appuyer ta réponse.
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Les éléves peuvent travailler avec Word/Google Docs...

Saviez-vous...

... que chaque numéro de Le Monde en Marche incluait un document PDF (document complet) et un
document Word (reportages et questions seulement)?

Les éléves peuvent compléter leurs tiches directement sur le document Word. Les enseignants peuvent
envoyer par courriel le document aux éléves ou lafficher sur un site Web. Le document Word permet
aussi aux enseignants :

« de modifier et de formater facilement le contenu, y compris de changer les polices de

caractéres t 1 taille du texte

o de créer un document PDF et d’utiliser le mode « lecture audio » d’Adobe Reader

o déconomiser du papier et des cofits de photocopies, et d’aider a protéger lenvironnement

« de promouvoir et dencourager les aptitudes en informatique des éléves

Protection par mot de passe Google Docs et LibreOffice

Il'y a trois fagons d’accéder aux données de ces documents  « Vous pouvez télécharger le document Word dans
protégés par un mot de passe : Google Docs pour le partager avec des éléves et avec

S , . . dlautres enseignants.
1) Sélectionnez les données que vous voulez Copier puis

Collez-les en utilisant "importe quel programme » Vous pouvez traduire des documents dans une autre
de traitement de texte. Utilisez la commande langue avec Google Docs (voir Outils>traduire document)
Sélectionner tout pour copier le document en entier. mais vous devrez adapter le document a vos besoins.

Google Docs peut traduire dans plus de 100 langues, y

2) Importez le document Word en entier dans LibreOffice o . )
compris lespagnol, le mandarin et I'allemand.

(ou dans tout autre programme similaire), puis
sauvegardez-le en tant que nouveau document. o LibreOffice est une alternative gratuite & Microsoft Office et
offre les mémes fonctions. Il est facile a installer et a utiliser.

3) Pour retirer le mot de passe d'un document Word protégé, Allez 4 : libreoffice.org

utilisez la commande Enregistrer afin de sauvegarder une
nouvelle copie du document. Vous pouvez alors retirer le
mot de passe en changeant les paramétres de Sécurité.

LesPlan Educational Services Ltd.

consultez : www.lesplan.com/fr courriel : info@lesplan.com appelez sans frais le : 888 240-2212
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